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Résumé


Pour progresser en photographie, il faut prendre des photos… beaucoup de photos, et avoir un peu de méthode ! Or quand on ne peut s’offrir des cours et que le jargon des livres techniques nous effraye, il n’est pas rare de se décourager.


Ce livre très accessible, particulièrement destiné aux débutants, propose 25 exercices concrets qui recouvrent quatre grands thèmes de la photo : les bases techniques, la lumière, la mise en valeur de son sujet et la créativité bien sûr, car il s’agit de se faire plaisir et de rester motivé ! Très illustré, émaillé de nombreux conseils, il vous guidera dans la découverte de la photo et vous aidera à progresser rapidement, et ce quel que soit votre appareil (compact, reflex ou smartphone).
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Introduction


Pourquoi vous intéressez-vous à la photo ? Peut-être la naissance de votre enfant vous a-t-elle donné envie de prendre de jolies photos de lui ? Peut-être partez-vous en voyage et espérez-vous montrer à vos amis de splendides images de votre périple ? Moi je suis parti en Suède. J’ai trouvé les paysages fantastiques, mais j’ai été déçu par les images que j’ai ramenées. Voici ce qui m’a poussé à m’intéresser à la photo.


Une motivation au top !


Toutes les personnes que je rencontre et qui débutent en photographie sont extrêmement motivées. Quand je leur demande pourquoi elles se lancent dans la photo, elles me racontent des histoires passionnantes.


Quelques mois passent, et quand je les revois, il n’y a plus d’histoires passionnantes. Tout ce qu’elles me disent c’est qu’elles ont acheté tel ou tel appareil photo, ou qu’elles se demandent si la distance hyperfocale de leur objectif est à 2,35 m ou 2,39 m…


Encore quelques mois passent et j’apprends qu’elles ont abandonné la photo. Manque de motivation, manque de temps, manque d’argent, manque de talent ou d’inspiration… Il y a toujours une bonne excuse pour se justifier mais, en réalité, leur problème n’est pas là.


Que s’est-il passé au cours de ces quelques mois ? Pourquoi une personne arrête-t-elle la photo aussi rapidement, alors qu’elle était motivée à ses débuts ? La réponse est très simple.


Quand on commence la photo, on est excité par ce qui se passe devant son appareil. Un paysage, un lieu, une personne, une expérience, peu importe. C’est ce qui se trouve devant notre appareil qui nous pousse à nous intéresser à la photo.


Puis, lorsque commence notre apprentissage de la photo, notre attention se focalise sur deux choses : la technique et le matériel. Et c’est là que beaucoup de débutants font une erreur. En se focalisant sur leur appareil plutôt que sur ce qu’il y a devant eux, ils perdent leur motivation et leur passion !


Vous n’avez pas commencé la photo parce que vous vouliez avoir le plus gros appareil photo du quartier, ni pour apprendre comment appuyer sur un bouton, n’est-ce pas ?
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Aksel, mon fils, et Bérénice, ma femme, en train de jouer… L’important se trouve devant votre appareil photo, pas à l’intérieur de celui-ci.





Pour progresser, vous avez besoin d’un minimum de technique. Cette technique de base, c’est ce dont nous allons parler dans la première partie de cet ouvrage. Vous aurez également besoin d’un minimum de matériel. Mais n’oubliez jamais que le plus important est ce qui se passe devant votre objectif ! Pas à l’intérieur de votre appareil.


Si au cours de votre apprentissage vous restez concentré sur ce qui se trouve devant votre objectif, vous serez toujours motivé et passionné.


Vous pourrez alors découvrir ce qu’il y a de plus beau dans la photo : au bout de quelques mois de pratique, vous vous apercevrez que ce qui se trouve devant votre appareil a changé ce qui se trouvait derrière… Vous !




Pour vous repérer dans ce livre


Trois niveaux d’exercices sont proposés dans cet ouvrage.


Niveau 1?: ce symbole [image: Image] désigne les exercices pouvant être faits sans appareil. Vous n’aurez pas à prendre de photos?; il vous suffira d’observer.


Bien entendu, le travail d’observation (et de réflexion), plus particulièrement mis en œuvre dans certains exercices, deviendra un réflexe au fil de votre pratique.


Niveau 2?: ce symbole [image: Image] désigne les exercices pouvant être faits avec un compact ou un smartphone. Vous prendrez des photos sans avoir à modifier de réglages.


Niveau 3?: ce symbole [image: Image] désigne les exercices nécessitant un reflex, car il vous faudra changer certains réglages (chose que vous ne pourrez faire ni avec un smartphone ni avec un compact).
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CHAPITRE 1


Les bases techniques de la photographie


Peu importe l’activité dans laquelle vous vous lancez, il y a toujours un minimum de technique à maîtriser avant de vous amuser.





Un minimum de technique à maîtriser


Quand j’étais enfant, je me souviens de mes débuts à vélo. C’était près du port, à Banyuls-sur-Mer, le village dans lequel j’ai grandi. Il y avait deux marches. Une première assez petite, et une seconde beaucoup plus haute. Pour la première, tout s’est bien passé. Puis, devant la seconde, j’ai hésité. Je n’étais pas sûr d’y arriver. J’ai freiné, mais c’était trop tard. Ma roue avant était déjà dans le vide. À cause de mon coup de frein, je n’allais plus assez vite. La roue avant s’est bloquée, la roue arrière s’est levée, et je suis passé par-dessus le guidon. Résultat : quelques points au menton. J’en ai encore la cicatrice.


La photo ne fait pas exception à cette règle. Pour vous amuser et créer des images intéressantes, vous devez maîtriser un minimum de technique. Ne vous en faites pas, cet apprentissage est plus facile que ce que vous imaginez. Et vos erreurs seront moins douloureuses que celles faites en vélo !


Dans ce premier chapitre, je vous propose 6 exercices. Chacun aborde un point technique particulier de la photo. Si vous débutez, ces exercices vous paraîtront compliqués. Lisez attentivement la partie « Conseils de pro » de chacun d’eux. Elle vous aidera à comprendre la technique nécessaire à la réussite de l’exercice. Il vous faudra du temps pour comprendre toutes les notions abordées dans ce chapitre. C’est tout à fait normal. Ne vous découragez pas, vous allez y arriver, je peux vous le garantir. Si vous bloquez et commencez à vous ennuyer, passez aux chapitres suivants. Vous reviendrez à ce chapitre un peu plus tard.


Le jour où vous maîtriserez ces 6 exercices et comprendrez les notions que j’y aborde, vous aurez la technique nécessaire pour réussir 80 % de vos photos. Peut-être même plus. Vous serez autonome pour continuer votre apprentissage seul. Ça vaut le coup d’y passer un peu de temps.






Exercice 1 – Le yoga du photographe [image: Image]



Ce premier exercice est très simple et ne nécessite aucune connaissance technique, mais il n’en est pas moins fondamental. Tout ce que vous avez à faire pour le réaliser, c’est de sortir avec votre appareil, quel qu’il soit (le smartphone est autorisé !), pour prendre quelques photos.


Pendant votre sortie, à chaque photo que vous prendrez et juste avant de déclencher, faites attention à la façon dont vous tenez votre appareil ainsi qu’à la manière dont vous vous positionnez.


Posez-vous les questions suivantes :


• est-ce que je tiens mon appareil photo convenablement ?


• suis-je dans la position la plus stable possible pour prendre cette photo ?


Si vous êtes incapable d’y répondre, suivez bien ces premiers conseils.




But et bénéfices de l’exercice


S’il n’est pas intentionnel, le flou est synonyme de photo ratée. Le but de cet exercice est d’apprendre à mieux tenir votre appareil pour éviter que vos photos soient floues.





Les clés de la réussite


Pour que cet exercice soit efficace, il faut le pratiquer régulièrement et pendant une période assez longue. Essayez de le faire pendant un mois d’affilé par exemple.


Au cours de ce mois de pratique, lors de toutes vos sorties photo, faites attention à votre position et à la façon dont vous tenez votre appareil photo. Au bout de quelque temps, tenir correctement votre appareil deviendra un réflexe. Vous n’y penserez même plus.


Conseils de pro : bien tenir son appareil photo


Quelques jours avant d’écrire ces lignes, j’ai reçu le témoignage de Romain, un lecteur de mon blog. Sa femme Céline venait d’accoucher d’un garçon, leur premier enfant. Tout s’est bien passé et ils sont tous les trois heureux aujourd’hui. Quelques minutes après l’accouchement, Céline, Romain et leur fils sont remontés dans leur chambre. C’était la première fois qu’ils étaient seuls tous les trois. Romain, qui avait apporté son appareil, s’est empressé de prendre quelques photos de ce moment magique et unique.


Après trois jours passés à la clinique, la petite famille est de retour à la maison. Romain a importé toutes les photos sur son ordinateur pour les envoyer à la famille. Lorsqu’il les voit sur un grand écran pour la première fois, il s’aperçoit qu’elles sont toutes floues. Pas complètement floues, sinon il s’en serait aperçu sur l’écran de son appareil, mais suffisamment pour que ce soit gênant.


Lorsqu’une photo est floue, il n’y a plus rien à faire. Elle est définitivement ratée. Vous aurez beau faire tout ce que vous voudrez avec un logiciel de retouche, la photo restera floue. Vous ne pourrez jamais rattraper cela sans que ça se voit sur la photo. Un accouchement est un événement unique. Impossible de revenir en arrière pour reprendre ces photos. En voyant le résultat, Romain a décidé d’apprendre la photo. Lui et Céline veulent un second enfant et il ne veut pas refaire la même erreur.


Le léger flou qui est apparu sur les photos de Romain est facile à expliquer et à éviter. Il s’agit d’un « flou de bougé ». Au moment où Romain a pris sa photo, il ne tenait pas correctement son appareil et celui-ci a bougé lorsqu’il a appuyé sur le déclencheur. C’est ce mouvement qui a créé du flou sur sa photo.


Le problème des photos floues


À moins qu’il ne s’agisse d’un effet artistique recherché, lorsqu’une photo est complètement floue, elle est ratée. Le flou est impossible à rattraper en postproduction. Certains logiciels proposent des outils permettant d’augmenter la netteté d’une photo. Mais s’ils sont capables d’améliorer une photo où le flou est très léger, ils ne permettent en aucun cas de rattraper une photo complètement floue. Il est donc primordial que vous y fassiez attention lorsque vous photographiez.


En photographie, il existe trois types de flous principaux :


• le flou de bougé ;


• le flou de mouvement ;


• le flou lié à une faible profondeur de champ.


Savoir à quel type de flou on a affaire nous permet de savoir comment y remédier.


Celui qui nous intéresse dans cet exercice, vous vous en doutez, c’est le flou de bougé. Ce flou est provoqué par un mouvement de l’appareil au moment du déclenchement.


• Lorsqu’une de vos photos est floue, comment savoir s’il s’agit d’un flou de bougé ? C’est simple : tout ce qui se trouve sur la photo est alors flou.


• En cas de flou de mouvement, seul le sujet en mouvement (une personne, une voiture, une branche secouée par le vent…) est flou. Les objets qui ne bougent pas sont nets.


• Dans le cas d’un flou de profondeur de champ, il y a une zone de votre photo à une certaine distance de votre appareil qui est nette. Seuls les objets situés à l’avant ou à l’arrière de cette zone seront flous.


Dans la pratique, ce n’est pas toujours aussi évident de distinguer les différentes sortes de flou, mais peu à peu vous arriverez à savoir si le flou apparaissant sur votre image est dû à un mouvement de votre appareil ou non.


Les causes du flou de bougé


Le flou de bougé se produit lorsque votre appareil photo bouge au moment de la prise de vue. En photographie, tout ce qui bouge est retranscrit sur la photo finale par du flou. Si votre appareil bouge au moment où il enregistre votre photo, l’ensemble de votre photo sera donc flou.


Selon les conditions dans lesquelles vous prenez votre photo, éviter de bouger sera plus ou moins difficile.


Plus il fera sombre quand vous prenez une photo, plus votre cliché sera sensible au flou de bougé. En effet, moins il y a de lumière, plus le temps d’exposition (c’est le temps durant lequel votre appareil enregistre la lumière) de votre appareil photo augmente. Ce qui augmente le temps pendant lequel vous avez des chances de bouger et d’obtenir une photo floue. Nous reviendrons là-dessus un peu plus loin dans cet ouvrage (voir pages 40 et 54).


De même, plus la longueur focale de votre objectif sera importante (n’ayez pas peur, ce n’est rien de compliqué), plus votre cliché sera sensible au flou de bougé. Si vous prenez deux photos avec exactement les mêmes réglages et dans les mêmes conditions, mais avec deux objectifs différents : un 20 mm (grand-angle) et un 200 mm (téléobjectif), vous aurez beaucoup moins de chances d’avoir du flou de bougé avec le 20 mm qu’avec le 200 mm. Je reviendrai également sur la notion de longueur focale un peu plus loin dans cet ouvrage (voir pages 19 à 24). Ne vous inquiétez surtout pas si ce que je vous dis ressemble à du chinois pour l’instant. Retenez simplement que plus vous zoomez avec votre appareil, plus votre photo sera sensible au flou de bougé.


Pour résumer, vous devez être particulièrement attentif au flou de bougé et suivre les conseils que je vais vous donner dans cet exercice, notamment quand vous photographiez en faible lumière (soirée, intérieur d’une maison, forêt très sombre, etc.) et/ou lorsque vous utilisez un téléobjectif puissant (lorsque vous zoomez beaucoup, si vous préférez).


Comment tenir son reflex pour éviter le flou de bougé ?


Voici comment tenir votre appareil photo pour le stabiliser au maximum lorsque vous prenez une photo.
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Position pour une bonne stabilisation de l’appareil et limiter le risque de flou de bougé





Si vous photographiez avec un appareil de type reflex ou hybride, les points importants auxquels vous devez faire attention sont les suivants :


• la main gauche doit être sous l’objectif pour le stabiliser au maximum ;


• le pouce et l’index de cette même main entourent l’objectif. Vous pouvez ainsi tourner facilement la bague de mise au point de votre objectif si vous êtes en mise au point manuelle, ou changer la longueur focale si vous utilisez un zoom ;


• les coudes sont collés au torse et le coude gauche bloqué contre le ventre.


Cette position vous permet d’être bien stable et limite les mouvements parasites lorsque vous appuyez sur le déclencheur (photo a).


Dans cette position, il est également très simple de passer d’un cadrage « paysage » (pour prendre une photo horizontale) à un cadrage « portrait » (pour prendre une photo verticale). La main gauche reste en place et ne bouge pas ; en revanche, le coude droit et la main qui est sur le déclencheur pivotent sur l’axe matérialisé par l’objectif de l’appareil (photo b).
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Pour passer d’un cadrage horizontal à un cadrage vertical, la main gauche reste en place ; seul le bras droit pivote.





Et si je photographie avec un smartphone ou un compact ?


Lorsque vous prenez une photo avec un smartphone ou un compact et que vous utilisez l’écran de l’appareil pour cadrer et visualiser votre photo, là aussi faites attention à votre position.


Essayez de rapprocher vos bras le long de votre corps et, comme avec un appareil photo classique, calez vos coudes contre votre ventre (photo c).
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Lorsque l’on photographie avec un appareil tenu à bout de bras, le risque de mouvement augmente. Faites attention à votre position !





Les coudes collés au corps, votre appareil aura ainsi moins de risques de bouger lorsque vous prendrez votre photo.


Quelques conseils pour des photos encore plus nettes


• Cherchez la stabilité : essayez d’être toujours le plus stable possible. Faites attention à la façon dont vous tenez votre appareil, mais aussi dont vous positionnez vos pieds. Si vous êtes debout, écartez-les de la largeur de vos épaules au minimum. Si vous êtes accroupi, posez un genou à terre plutôt que d’être en équilibre instable. Enfin, si vous êtes très proche du sol, appuyez vos coudes par terre.


• Attention à votre respiration : lorsque vous respirez, votre cage thoracique bouge. Si vos coudes sont appuyés dessus, ils bougeront aussi. Alors au moment de déclencher, essayez de bloquer votre respiration.


• Soyez doux avec votre déclencheur : lorsque vous appuyez sur le déclencheur de votre appareil photo avec votre doigt, faites un mouvement doux et léger. Pas la peine de le presser comme si vous vouliez enfoncer une punaise dans un mur en béton !


• Utilisez votre environnement : si vous le pouvez, appuyez-vous (dos ou épaule) contre un mur ou un objet bien stable.


• Trépied et télécommande : utiliser un trépied et une télécommande ou le retardateur de votre appareil est le meilleur moyen pour venir à bout du flou de bougé. S’il y a très peu de lumière ou si vous voulez vous essayer à la pose longue (je vous en reparlerai pages 54 et 55), le trépied risque d’être la seule solution pour ne pas avoir de flou de bougé. Sachez déjà qu’avec une vitesse d’obturation plus lente que 1/50e de seconde, il est quasiment impossible d’obtenir une photo bien nette. Si vous n’avez pas de trépied sous la main, vous pouvez simplement poser votre appareil photo sur un mur ou une table. Il existe également des mini-trépieds qui sont plus légers et facilement transportables.


• Montez les ISO : lorsque vous augmentez la sensibilité de votre capteur, vous obtenez du bruit sur vos photos (je reviendrai sur cette notion page 40. Encore une fois, ne vous inquiétez pas si pour l’instant tout ceci est du chinois pour vous). Vous avez sûrement déjà entendu qu’il fallait éviter de trop monter les ISO pour empêcher le bruit d’apparaître sur vos photos. C’est vrai, mais si monter les ISO est la seule solution pour réussir votre photo sans flou de bougé, faites-le sans hésiter ! Mieux vaut une photo nette avec du bruit qu’une photo sans bruit mais complètement floue et inexploitable !




Astuce


Si vous vous reconnaissez dans l’un des clichés qui suivent, il y a fort à parier qu’il vous arrive de faire des photos floues. Si vous avez du mal à savoir comment vous tenez votre appareil lorsque vous prenez une photo, n’hésitez pas à demander à quelqu’un de vous photographier avec son smartphone par exemple pour mieux vous rendre compte de votre position.





Corriger ses défauts


Lors de la réalisation de cet exercice, le principal défaut à corriger sera une mauvaise position de vos mains et de vos coudes pour tenir votre appareil photo. Je vous montre en images les gestes à proscrire.
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Une mauvaise prise en main, et c’est l’appareil qui bascule !





Sur cette première photo, je tiens mon appareil par les côtés du boîtier. Lorsque je vais appuyer sur le déclencheur, mon appareil va avoir tendance à basculer vers l’avant.
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Un appareil ne se tient jamais par le côté de l’objectif.





Sur cette deuxième photo, je tiens mon appareil par le côté de l’objectif. Comme précédemment, cette position n’est pas très stable et il y a de fortes chances que je bouge lorsque j’appuierai sur le déclencheur.
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Photographier les coudes écartés est gage d’instabilité !





Ici, j’ai les coudes écartés. Mes bras ne sont pas stables et là encore je vais inévitablement bouger au moment de prendre ma photo.
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Quel que soit l’appareil que l’on utilise pour photographier, adopter une bonne position est primordial pour éviter tout risque de flou de bougé.





Avec un smartphone ou si vous utilisez l’écran arrière de votre appareil pour cadrer et visualiser votre photo, faites attention à votre position. On a tendance à tenir son appareil au niveau des yeux, bras tendus devant soi, comme sur la photo précédente, ce qui est très mauvais. Reportez-vous au conseil de la page 6 pour adopter la bonne position.


Variantes


Entraînez-vous chez vous. Prenez votre appareil et mettez-vous en position comme si vous alliez faire une photo. Commencez par une photo où vous vous tenez debout, puis essayez de photographier un objet au ras du sol. Comment pouvez-vous vous positionner pour être le plus stable possible ?






Exercice 2 – Le point au coin [image: Image]



Dans cet exercice, vous allez devoir faire en sorte de prendre des photos avec un sujet au premier plan qui sera bien net alors que le reste de votre photo sera flou. Deuxième contrainte : votre sujet devra obligatoirement être placé dans un angle de votre photo !




But et bénéfices de l’exercice


Le but de cet exercice est de vous apprendre à maîtriser la mise au point lorsque vous prenez une photo et de faire en sorte que votre sujet soit toujours l’élément le plus net de votre image.


Cet exercice peut paraître anodin, mais il vous place, vous, le photographe, au cœur de l’action photographique. Dès ce deuxième exercice, vous allez en effet apprendre à décider ce qui sera net dans votre photo (une manière de dire « voilà le sujet de ma photographie »).
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Si c’est la première fois que vous faites cet exercice, commencez par photographier des objets simples et immobiles. Ici, j’ai choisi un piquet en bois dans mon jardin et je l’ai placé sur le côté de mon cadre. Cette photo n’est pas exempte de défauts, le but n’est pas de créer une œuvre d’art, mais de s’entraîner pour progresser.





Les clés de la réussite
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Vous pouvez compliquer l’exercice en choisissant un sujet plus petit et en essayant de le placer au maximum dans un angle de votre cadre.





Pour réussir cet exercice, le choix de votre sujet est important. Commencez avec des sujets très simples et que vous trouverez partout : le tronc d’un arbre, un poteau, l’angle d’un mur, par exemple. Notez que leurs formes et leurs textures facilitent la mise au point.


Choisissez également des sujets immobiles. Si vous photographiez des plantes en extérieur, faites-le un jour où il n’y a pas de vent. Si votre sujet bouge, il sera très difficile de réussir votre mise au point, surtout si vous débutez.


Le sujet doit être immobile, mais vous aussi ! Si vous bougez entre le moment où vous faites votre mise au point et le moment où vous prenez votre photo, il est possible que votre mise au point ne soit plus à l’endroit où vous l’aviez faite initialement. Selon vos réglages, votre objectif, et votre positionnement par rapport à votre sujet, reculer ou avancer de seulement un centimètre peut gâcher votre mise au point. Faites donc attention à la façon dont vous tenez votre appareil photo. Refaites le premier exercice si besoin.


Pour que votre sujet soit net et que le reste de votre photo soit flou, placez-vous très près de votre sujet et laissez beaucoup de distance entre celui-ci et l’arrière-plan. Si vous vous placez à quelques centimètres du sujet pour le photographier et que l’arrière-plan se trouve 10 mètres plus loin, ce dernier sera flou alors que votre sujet sera net.


Vous pouvez également faire en sorte de réduire la profondeur de champ (la zone de netteté de votre photo). Pour accentuer l’effet de flou de l’arrière-plan, utilisez un téléobjectif. Réglez votre appareil photo en mode « Priorité ouverture » et choisissez une ouverture aussi grande que possible. Si vous ne savez pas ce qu’est l’ouverture ou un téléobjectif, j’aborderai ces sujets en détail dans les prochains exercices, ne vous en faites pas.


Conseils de pro : la mise au point


La mise au point est une notion fondamentale en photographie. Elle permet de déterminer quelle partie de l’image sera la plus nette.


Lorsqu’il regarde une photo, l’œil est instinctivement attiré par l’endroit le plus net de l’image. Pour améliorer vos photos, il est donc très important de faire la mise au point sur votre sujet principal. Si ce dernier est l’objet le plus net de votre photo, il sera automatiquement mis en valeur.


Par défaut, lorsque vous prenez une photo, votre appareil fait la mise au point au centre de l’image. Certains modèles récents intègrent des algorithmes qui décident pour vous où faire le point – sur un visage par exemple si votre appareil est équipé d’une fonction de détection des visages. Pour réussir vos photos, vous allez devoir reprendre la main sur votre appareil et décider de l’endroit exact où vous voulez que la mise au point soit faite.


Comment décider où faire la mise au point ?


Avant de commencer, je vous conseille d’aller faire un tour dans les menus de votre appareil photo et de relire son manuel pour savoir comment la mise au point fonctionne.


La première chose que vous devrez faire, c’est de désactiver toutes les fonctions « intelligentes » susceptibles d’influencer la mise au point : détection des visages, détection des sourires, etc. Vous devez également paramétrer votre appareil photo pour faire la mise au point sur un seul point et non pas sur une zone. Enfin, la sélection du collimateur d’autofocus doit être manuelle.


Une fois ceci fait, vous devez apprendre comment choisir l’endroit où sera faite la mise au point lorsque vous prendrez une photo. Chaque appareil photo a son propre fonctionnement. Selon votre modèle, vous avez quatre possibilités pour faire le point sur un sujet qui se trouve ailleurs qu’au centre de votre photo.


1. Changer de collimateur


Sur la majorité des appareils de type reflex, lorsque vous regardez dans le viseur, vous voyez apparaître des sortes de petits carrés qui ressemblent à ceci.
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Collimateurs d’autofocus apparaissant dans le viseur d’un reflex





Chaque petit carré est un collimateur d’auto­focus. Lorsque vous prenez une photo, vous pouvez sélectionner celui qui va être utilisé pour faire la mise au point dans votre image. Vous remarquerez que l’un des carrés est de couleur différente. C’est ce collimateur en surbrillance qui va servir à faire la mise au point.


Pour cet exercice, choisissez un carré situé dans l’un des angles de votre cadre et visez avec votre appareil de telle sorte qu’il soit sur le sujet de votre photo. Vous n’avez plus qu’à faire votre mise au point (en général en pressant à mi-course sur le déclencheur de votre appareil) et à prendre votre photo en enfonçant complètement le déclencheur (n’oubliez pas d’appuyer doucement pour ne pas créer de mouvement !).


2. Faire la mise au point au centre et recomposer votre image


Plutôt que de changer de collimateur autofocus à chaque photo, voici une autre méthode pour obtenir le même résultat :


• sélectionnez le collimateur central pour faire votre mise au point ;


• placez votre sujet au milieu de votre cadre pour que le collimateur central soit sur lui ;


• appuyez à mi-course sur le déclencheur de votre boîtier pour faire la mise au point sur votre sujet ;


• sans relâcher votre doigt du déclencheur, déplacez votre appareil photo pour que votre sujet se retrouve dans l’un des angles de votre cadre ;


• appuyez maintenant à fond sur le déclencheur pour prendre votre photo.




Avantage et inconvénient


L’avantage de cette méthode par rapport à la précédente est qu’elle est plus rapide et que vous savez toujours où se trouve le collimateur que vous utilisez pour prendre votre photo.


L’inconvénient est qu’elle est un peu moins précise. Comme vous devez bouger entre le moment où vous faites la mise au point et le moment où vous déclenchez, il y a un risque que votre sujet sorte légèrement de la zone de netteté de votre photo.





3. Utiliser l’écran tactile


Les appareils de type compact, smartphone et même certains reflex, disposent d’un écran (arrière) tactile qui permet de choisir l’endroit où faire le point.


Il vous suffit de placer le sujet là où vous voulez qu’il apparaisse dans votre cadre, puis d’appuyer sur l’écran, avec le doigt, sur votre sujet, pour indiquer à votre appareil qu’il doit faire la mise au point dessus. Une fois ceci fait, il ne vous reste plus qu’à prendre votre photo (en veillant à ne pas bouger, bien évidemment).


4. Faire la mise au point manuellement


La dernière possibilité est de faire la mise au point manuellement. Sur la majorité des appareils photo de type reflex, vous pouvez opter pour une mise au point automatique (autofocus) ou pour une mise au point manuelle. Ce choix se fait soit dans le menu de l’appareil photo, soit directement grâce à un bouton spécifique présent sur votre appareil.


Une fois la mise au point paramétrée en mode « manuel », c’est vous qui faites le point à la main, en général en tournant la bague de mise au point qui se trouve sur l’objectif de votre appareil. Dans ce mode, étant donné que c’est vous qui déterminez la netteté, il est facile de la faire sur votre sujet quel que soit l’endroit où il se trouve sur votre photo.


Où faire la mise au point ?


Comme indiqué au début de l’exercice, la mise au point est très importante car elle détermine quel élément nous voulons mettre en avant dans notre photo. L’endroit précis où l’on va faire la mise au point est donc essentiel.
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Une fois que vous maîtriserez la mise au point sur votre appareil, vous pourrez vous attaquer aux sujets vivants qui risquent de bouger. Il vous faudra alors être rapide et précis… Ou être un bon dresseur. Ce n’est pas pour rien que je suis photographe !





Quand votre sujet est assez loin, il vous suffit de viser n’importe quel point qui le compose pour faire votre mise au point. Mais s’il est très proche de vous, ça peut parfois se compliquer, surtout s’il s’agit d’une personne ou d’un animal. Dans ce genre de situation, gardez à l’esprit que le plus important, ce sont les yeux du modèle. Si vous êtes proche de votre sujet, faites toujours la mise au point sur ses yeux. Si tout est flou sauf son regard, la photo est réussie. Si les yeux sont flous, la photo est ratée. À moins bien sûr qu’il ne s’agisse d’un choix artistique délibéré. Il faut parfois savoir briser les règles !


Corriger ses défauts


Si vous n’arrivez pas à avoir un arrière-plan complètement flou, ce n’est pas très grave. L’important est que votre sujet soit l’objet le plus net de la photo. Si ce qui se trouve derrière lui est légèrement flou mais que le sujet est parfaitement net, l’exercice est réussi.


Si toute votre photo est floue, il y a trois possibilités :


• soit il s’agit d’un flou de bougé. Dans ce cas-là, vous devez faire attention à bien tenir votre appareil et à ne pas bouger lorsque vous prenez votre photo (voir « Exercice 1 ») ;


• soit c’est votre sujet qui a bougé et apparaît flou sur votre photo. Dans ce cas-là, changez de sujet tout simplement ou veillez à ce qu’il soit immobile au moment où vous déclenchez ;


• soit la mise au point n’est pas faite au bon endroit. Recommencez l’exercice. Si vous ne parvenez pas à faire le point au bon endroit malgré de multiples tentatives, simplifiez l’exercice en commençant par la première variante proposée ci-après.
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